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[Texte]
The Chairman: Mr. Corbin.
M. Corbin: Monsieur le président, je ne veux pas épuiser 

la discussion sur cette question, ... but I would just like to 
say that I feel that the spokesman for the Progressive 
Conservative Party would perhaps want to reconsider the 
suggestion he has made that the Committee not sit when 
the House is sitting. With facilities around here taxed as 
they are—they are taxed to the limit I understand—and the 
purpose of studying estimates in detail in committee being 
mainly to the advantage of opposition parties in the House 
of Commons, it seems to me that to decide not to sit when 
the House is sitting would simply mean the opposition 
denying themselves an opportunity to study these esti­
mates in as great detail as they would wish. It seems to me 
that unless we are given more personnel and more rooms, 
we just cannot live with the suggestion at this time.

Mr. Hess: As I understand it, there are two committees of 
this size: this one, and I forget the other one.

An hon. Member: Agriculture.
Mr. Hees: Agriculture. These committees are very large. 

We are not patting ourselves on the back. This is a double 
committee and the other is a very big committee. For that 
reason I think we should get a break over single commit­
tees, and smaller and less important committees. There is 
nothing that cannot be done. Nobody is laying down the 
law. I am simply saying that this is a very important 
committee. Let us see if we cannot get two good times. 
That is all.

The Chairman: Mr. Danson.
Mr. Danson: Mr. Chairman, there are open spots in that 

schedule, Monday and Thursday mornings. If we get our 
House leaders to rearrange the schedule without disrupt­
ing the other committees, I think it is a good point. I would 
rather not be sitting when the House is sitting.

The Chairman: I will convey your suggestions to the 
proper committee and we will try to find a solution.

An hon. Member: Get in there and demonstrate your 
power, Mr. Chairman. We have faith in you.

The Chairman: Are we ready to proceed with our 
witness?

Some hon. Members: Agreed.
The Chairman: Today we have with us Mr. Arthur 

Andrew, Director General of the Bureau of Asian and 
Pacific Affairs of the Department of External Affairs, 
accompanied, as I said, by Mr. L. A. K. James, the Desk 
Officer for Indo-China-East Asia division.

Mr. Andrew will give us the background information of 
the situation in Indo-China. Your steering committee 
thought it would be extremely helpful to the Committee to 
have a preliminary meeting with Mr. Andrew in order to 
be better prepared to question Mr. Sharp next week when 
he returns from Paris. I expect that many are somewhat 
uncertain about the terms of the Paris Agreements, and in 
particular will want to know what rights and obligations 
Canada has undertaken in agreeing to serve on the Inter­
national Commission in Viet Nam.

Mr. Andrew will also bring us up to date on the situation 
in each of the three countries of Indo-China, that is, Viet 
Nam, Laos and Cambodia. It will, I imagine, be evident 
that Mr. Andrew will not be able to respond to questions

[Interprétation]
Le président: Monsieur Corbin.
Mr. Corbin: Mr. Chairman, I do not intend to have the last 

word on this subject.. . mais j’aimerais simplement men­
tionner que j’estime que le porte-parole du parti Progres­
siste conservateur devrait peut-être repenser la proposi­
tion qu’il a faite, à savoir que le Comité ne siège pas en 
même temps que la Chambre. Vu les locaux surchargés— 
encombrés à leurs limites d’après ce que je comprends—et 
l’intention d’étudier le Budget à fond en comité, principa­
lement à l’avantage des partis de l’Opposition à la Cham­
bre des communes, il me semble que de décider de ne pas 
siéger en même temps que la Chambre signifierait simple­
ment que l’Opposition se prive elle-même de l’occasion 
d’étudier le Budget aussi complètement qu’elle peut le 
désirer. Il me semble qu’à moins d’obtenir plus de person­
nel et plus d’espace, nous ne pouvons tout simplement 
admettre cette proposition.

M. Hees: D’après ce que je comprends, il y a deux comi­
tés aussi nombreux que celui-ci: celui où nous siégeons et 
j’oublie l’autre.

Une voix: L’agriculture.
M. Hees: L’agriculture. Ces comités sont très nombreux 

et sans nous vanter ce Comité a un double mandat et 
l’autre est un comité très important. C’est pourquoi je 
pense que nous devrions avoir une chance contre les comi­
tés simples et moins nombreux et moins importants. Il n’y 
a rien d’impossible. Personne ne dicte la loi. Je dis simple­
ment que le Comité est très important. Voyons si nous ne 
pouvons pas obtenir deux moments propices. C’est tout.

Le président: Monsieur Danson.
M. Danson: Monsieur le président, il y a des heures de 

libres sur cet horaire: le lundi et le jeudi matin. Si nous 
pouvons obtenir de nos leaders de la Chambre de modifier 
l’horaire sans inconvénients pour les autres comités, je 
crois que ce serait une bonne affaire. Je préfère ne pas 
siéger en même temps que la Chambre.

Le président: Je vais transmettre vos propositions au 
comité responsable et nous chercherons à résoudre le 
problème.

Une voix: Allez-y et faites valoir votre autorité, monsieur 
le président. Nous avons confiance en vous.

Le président: Est-ce que nous sommes prêts à entendre le 
témoin?

Des voix: D’accord.
Le président: Nous entendrons aujourd’hui M. Arthur 

Andrew, directeur général du Bureau des affaires de 
l’Asie et du Pacifique, accompagné de M. L. A. K. James, 
fonctionnaire de la division de l’Indochine et de l’Asie 
orientale.

M. Andrew nous donnera un aperçu de la situation en 
Indochine. Votre comité de direction a estimé qu’il serait 
extrêmement utile au Comité d’avoir une rencontre préa­
lable avec M. Andrew afin d’être mieux préparé à poser 
des questions à M. Sharp la semaine prochaine quand il 
rentrera de Paris. Je suppose que plusieurs d’entre vous 
ne sont pas très au point concernant les termes du Traité 
de Paris et, qu’ils voudront savoir en particulier quels sont 
les droits et les obligations du Canada créés par son con­
sentement à servir sur la Commission internationale au 
Vietnam.

M. Andrew nous mettra également au courant de la 
situation dans chacun des trois pays de l’Indochine: le 
Vietnam, le Laos et le Cambodge. Il va sans dire que M.


